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Le péché

« Ainsi, la faute d’un seul être, Adam, a entraîné 
la condamnation de tous les humains ; de même, 

l’œuvre juste d’un seul, Jésus-Christ, libère 
tous les humains du jugement et les fait vivre. » 

(Romains 5.18)



Le péché : 
orgueil et préjugés
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Sabbat
2 mai

INTRODUCTION
Es 14.13,14 ; Jn 3.4

Le péché. Un petit mot pour le plus
grand problème en ce monde. Nous n’y
pensons pas beaucoup, mais les épreuves,
les problèmes, les difficultés en découlent.
La Bible définit le péché comme la trans-
gression de la loi (1 Jn 3.4, COL), mais
pour quelle raison nous dressons-nous

contre la volonté de Dieu ? Le péché est né
au ciel lorsque Lucifer, l’archange le plus
glorieux, s’est enflé d’orgueil : « Je mon-
terai jusqu’au ciel, je hisserai mon trône
plus haut que les étoiles de Dieu, je siége-
rai sur la montagne… Je monterai au som-
met des nuages, je serai l’égal du Dieu très-
haut. » (Es 14.13,14)

Le péché et l’orgueil marchent main
dans la main parce qu’ils tirent leur ra cine
du moi et de l’égoïsme. Un orgueil non
ré primé peut nous amener à nous croire
meilleurs que nous le sommes, ce qui
devient source de préjugés. C’est ainsi que

Lucifer a cru qu’il méritait de s’asseoir à la
droite de Dieu même s’il n’était qu’une
créature. Ce genre d’orgueil est logé au
cœur de la nature humaine et perpétue
notre inclination vers le mal.

Aux antipodes de l’orgueil se trouve
l’humilité. Quand Jésus est venu ici-bas, il
nous a donné un parfait exemple de cette
vertu. Se faisant serviteur, il a habité parmi
les pauvres, les nécessiteux et les parias
de la société. Malgré sa perfection, il n’a
jamais méprisé les pécheurs, petits ou
grands. Ne nous arrive-t-il pas, à nous qui
sommes pécheurs, de regarder avec mépris
ceux que nous considérons comme de plus
grands pécheurs encore ? Lisez ce que dit
Matthieu 23.23 à ce sujet.

L’ orgueil a fait naître le péché. Il nous
empêche de nous repentir et de deman-
der pardon. Il nous pousse à croire que
nous pouvons nous mériter le salut par
nos faibles efforts. Ironiquement, la chose
la plus humble que nous puissions faire
pour nous libérer du péché, c’est de nous
débarrasser de notre orgueil et d’accepter le
pardon et la réconciliation que nous offre
Christ. Et cela suffit pour régler le pro -
blème du péché !

L’orgueil 
a fait naître le péché.



Le péché : 
sa cause et son remède
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Dimanche
3 mai

IL EST ÉCRIT
Es 14.12-14 ; Mt 23.23 ; 25.45 ; 
Ph 2.6-8 ; He 1.1-5 ; Ap 5.9-12

Le péché est aussi mystérieux que le
plan du salut. Ni l’un ni l’autre ne peuvent
être parfaitement compris de ce côté de
l’éternité. Néanmoins, les chrétiens doivent
vivre dans cette réalité.

L’égoïsme, le plus grand dénomina-
teur commun pour nous tous qui parta-
geons la nature déchue d’Adam, explique
pourquoi Lucifer a dit : « Je monterai jus-
qu’au ciel… je serai l’égal du Dieu très-

haut. » (Es 14.13,14) Il ne souhaitait pas
imiter le caractère divin fait de grâce, de
miséricorde, de compassion et de justice,
mais s’approprier la majesté et l’honneur
n’appartenant qu’au Créateur.

L’étude des héros et des vilains de la
Bible fait rapidement apparaître le lien
existant entre l’égoïsme et le péché. Ils ont
triomphé quand ils ont fait preuve de dé -
sintéressement, parce qu’ils étaient moti-
vés par les valeurs du royaume de Dieu.
Ils ont échoué lorsqu’ils ont laissé leurs
ambitions égoïstes ternir leur jugement.
La confession de David ne vous surpren-
dra donc pas : « Oui, je suis marqué par
le péché depuis que je suis né, plongé
dans le mal depuis que ma mère m’a porté
en elle. » (Ps 51.7) En effet, dès sa nais-

sance, l’univers du bébé tourne autour de
ses besoins et de ses appétits.

Nous sommes tous consumés par cette
lutte contre le péché et l’égoïsme. Heureu -
sement, les dix commandements nous
aident à voir comment l’égoïsme se mani-
feste dans notre vie et comment nous en
protéger.

Limites de l’observation 
de la loi (Mt 23.5,6,23,27,28 ;
Jn 13.1)

À l’époque de Jésus, les chefs reli-
gieux avaient tellement tordu le concept
de l’obéissance à la loi qu’elle était deve-
nue un facteur d’égoïsme. Jésus démasqua
scribes et pharisiens en montrant com-
ment ils se servaient de la loi pour servir
leurs intérêts (Mt 23.5,6,23,27,28). Pour
Jésus, la religion authentique va au-delà
des apparences et se manifeste dans les
gestes, les comportements, les habitudes.

Remarquez ce qu’il est dit dans Jean
13.1 : « Avant la fête de Pâque, Jésus,
sachant que son heure était venue de pas-
ser de ce monde au Père, et ayant aimé
les siens qui étaient dans le monde, mit le
comble à son amour pour eux. » (LSG)

Suit ensuite la description de Jésus
lavant les pieds de ses disciples. Mais reve-
nons au verset 1. Lorsque Jésus voulut
mettre le comble à son amour pour eux, il
ne leur donna pas d’étude biblique, ne fit
pas de miracle, et ne donna pas sa vie pour
eux (ce qu’il ferait plus tard). Cependant, il
prit la nature du serviteur et lava leurs pieds
poussiéreux, mettant de côté tout vestige
de puissance et de dignité. S’oubliant lui-
même, il s’abaissa pour mieux les servir.

La marque d’une véritable
expérience chrétienne 

se trouve dans notre service
envers autrui.
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jusqu’à la mort, la mort sur une croix »
(v. 8). Lisez pour vous-même Ph 2.9-11. 

Pendant l’éternité, nous adorerons celui
qui est venu mourir pour nous. Mais atten-
tion ! Une vie désintéressée de service ne
nous mérite pas des points auprès du Père
et n’assure pas notre salut. Cependant,
puisque nous avons le bénéfice de sa mort
expiatoire et de sa résurrection triomphante,
nous sommes libres de vivre une vie de
service et de reproduire son caractère devant
le monde.

BRAINSTORMING
1.Pensez à Jacob, à David, à Pierre, à Paul.

Démontrez comment l’orgueil ou l’égoïsme
les a conduits au point le plus bas de leur
expérience spirituelle.

2.Pensez à toutes les expressions d’amour
de Jésus durant son ministère ici-bas.
Pourquoi, en lavant les pieds de ses di -
sciples, est-il dit qu’il a mis le comble à
son amour pour eux ? Qu’est-ce que
cela nous apprend sur nos responsabili-
tés envers nos proches ?

3.Pourriez-vous faire preuve de service dé -
sin  téressé dans votre communauté ? Com  -
ment ? Comment ces gestes pourraient-
ils servir à combattre la menace et les con-
séquences du péché ?

Humilité à son meilleur (Mt 25)
Un million de sermons ne peuvent

décrire parfaitement la valeur du service
désintéressé dans notre lutte contre le
péché. Nous pouvons préférer croire que
l’essence du véritable disciple de Christ
est révélée dans notre abandon des mau-
vaises habitudes issues de notre nature
pécheresse. Pourtant, la marque d’une vé   -
ritable expérience chrétienne se trouve dans
notre service envers autrui.

La description que Jésus donne du
jugement dernier dans Mt 25 illustre bien
cela : « Je vous le déclare, c’est la vérité :
toutes les fois que vous l’avez fait à l’un
de ces plus petits de mes frères, c’est à
moi que vous l’avez fait. » (v. 40) Le ser-
vice que nous rendons à autrui, spéciale-
ment à ceux qui ne peuvent nous retour-
ner la faveur, est perçu comme étant rendu
à Christ lui-même. 

Voyez comment Paul encourage les
Philippiens : « Comportez-vous entre vous
comme on le fait quand on connaît Jésus-
Christ. » (Ph 2.5) Plus loin, il montre que
Jésus s’est abaissé pour prendre notre
nature, et plus encore pour devenir un
serviteur. Il est allé jusqu’au bout de
l’humiliation en se montrant « obéissant



« Ne péchez plus »
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Lundi
4 mai

ESPRIT DE PROPHÉTIE
He 8.1,2

En tant que chrétiens, nous sommes
appelés à fuir même l’apparence du mal.
David désirait la femme d’un autre. Il se
détourna de Dieu, et pécha. Dès que nous
détournons nos regards de Dieu, nous
nous enfonçons dans les sables mouvants
du péché.

« Pour que l’âme soit purifiée, enno-
blie, et rendue digne des cours célestes,
deux leçons doivent être apprises : l’abné -
gation et la maîtrise de soi. Certains ap -
pren  nent ces leçons plus facilement que
d’au tres, étant habitués à la discipline
douce et aimante du Seigneur. D’autres ont
besoin de la lente discipline de la souf-
france, afin que le feu purifie leur cœur
de l’orgueil, de la suffisance, des passions
charnelles et de l’amour de soi1. »

La convoitise, l’un des péchés de David,
le poussa à s’approprier la femme d’Urie.
Lorsque Batchéba devint enceinte de lui,
il conspira afin de faire mourir Urie sur le
champ de bataille. Ainsi, en tentant de
cacher ses mauvaises actions, David
s’enfonça encore plus dans les sables
mouvants du péché (2 S 11).

« Dieu ne nous rejette pas à cause de
nos péchés. Il peut nous arriver de com-
mettre des fautes et par là contrister son
Esprit ; si nous nous repentons, si nous
venons à lui les cœurs contrits, il ne nous
renverra pas à vide. De mauvais senti-
ments ont été entretenus, il y a eu de l’or -
gueil, de la propre suffisance, de l’imp a -
tience, des murmures. Toutes ces choses

tendent à nous séparer de Dieu. Les péchés
doivent être confessés ; la grâce doit accom-
plir en nous une œuvre plus profonde.
Ceux qui se sentent faibles et découragés

ont la possibilité de devenir forts pour Dieu,
et d’accomplir une noble tâche pour le
Maître. Mais ils doivent se placer sur un
plan plus élevé et ne pas se laisser in fluen -
cer par des motifs égoïstes2. »

Lorsque David admit ses fautes, la com-
passion de Christ l’arracha aux sables mou-
vants du péché. Le cœur repentant, nous
devons rechercher une parfaite commu-
nion avec notre Sauveur, car il n’y a pas
de place pour l’orgueil ou l’auto jugement
au pied de la croix. Et même si Satan insi-
nue que nos péchés sont impardonnables,
Christ sera toujours prêt à nous pardon-
ner.

BRAINSTORMING
1.Que pensez-vous des sables mouvants

com  me image du péché ? Votre croissance
chrétienne est-elle ralentie par certains
péchés ?

2.En quoi le fait de savoir que Christ est
votre médiateur et rédempteur vous aide-
t-il dans votre lutte contre le péché ? Le
Seigneur offrira-t-il toujours son pardon ?

____________

1. Ellen G. White, Faith and Works, p. 86.

2. Id., Messages choisis, vol. 1, p. 411, 413.

« Dieu ne nous rejette pas 
à cause de nos péchés. »



Jésus et la réconciliation
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Mardi
5 mai

PREUVE À L’APPUI
Ap 5.9

Dans le livre de l’Apocalypse, Jean
démontre la puissance du sacrifice de Jésus
en rapportant la discussion qu’il a vu se
dérouler entre les quatre êtres vivants et
les 24 anciens. Ces derniers se font une
joie d’énumérer les raisons pour lesquelles
Jésus est digne de briser les sceaux du
livre qui contient les desseins de Dieu. Il
en est digne pour deux raisons principales :
ses souffrances et leur effet sur l’hu ma -
nité. Dans Apocalypse 5.9, il est dit :
« Car tu as été mis à mort ». En d’autres
termes, il a bien voulu offrir sa vie pour le
bien de sa création. La seconde raison se
trouve un peu plus loin, lorsqu’il est dit :
« par ton sacrifice, tu as acquis pour Dieu
des gens ». Ainsi, Jésus a pu réconcilier le
pécheur avec son Créateur. Lorsque Jésus
s’est engagé dans ce merveilleux acte
d’amour en faveur de l’humanité, il a
ouvert une porte permettant au pécheur
d’échapper à la pénalité du péché (voir
Rm 6.23).

La meilleure publicité se fait de bouche
à oreille. Les chrétiens doivent donc être
des pécheurs transparents, sauvés par grâce,
devant les autres pécheurs. Nous devons
démontrer que nous avons continuelle-

ment besoin de la grâce de Christ (voir 2
P 3.9). La Bible révèle que Dieu déteste le
péché et que son plus cher désir est de voir
les pécheurs se repentir. Cro yants comme
incroyants ressentent les effets du péché.
La maladie, les dé sas tres, la ruine se voient

partout. Nous devons examiner de quelle
manière nous nous approchons de ceux qui
ont besoin d’entendre la bonne nouvelle
(voir Jn 3.16,17), parce que le temps de la
repentance est venu et que le vigneron es -
père une riche vendange.

BRAINSTORMING
1.Quels moyens créatifs pourriez-vous utili-

ser pour faire part à un incroyant de votre
besoin constant de Christ ?

2. Comment le sacrifice de Christ le qualifie-
t-il pour devenir votre Sauveur personnel ?

____________

* Louis B. Reynolds et Robert H. Pierson, Bible Answers for

Today’s Questions, Southern Publishing Association, Tenn.,

1973.

Le temps de la repentance 
est venu et le vigneron 

espère une riche vendange.



Comment se débarrasser 
de la culpabilité
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Mercredi
6 mai

POUR PASSER À L’ACTION
Ps 32.1,2

Mon concept du péché s’est formé à
partir de l’opinion de ma mère qui disait
que Satan était un être jaloux voulant nous
barrer les portes du ciel. Notre ennemi veut
certainement se réjouir de notre perte.
Alors, il prend pour cible nos faiblesses.

Nous devons donc demander au Saint-
Esprit de nous aider à revêtir l’armure de
justice et de vérité. 

Dans Jérémie 18, le prophète com -
pare Dieu à un potier qui répare un vase
brisé. Lorsque notre vase s’abîme, comment
peut-il être réparé ?
1. Admettez que vous ne pouvez vaincre le

péché par vos propres forces. Nous avons
besoin d’une vie de prière bien ancrée, où
parler à Jésus et se reposer sur lui devient
une seconde nature. « La condition dans
laquelle le péché nous a placés n’est pas
naturelle. Pour nous en sortir, il faut donc
une puissance surnaturelle1. » Le combat ne
nous appartient pas, il appartient au Sei  -
g neur.

2. Souvenez-vous de vos faiblesses. Satan les
utilise pour nous empêcher de faire ce que
nous savons être bien. Nous devons deman-

der au Saint-Esprit de nous fortifier afin
que nous puissions tenir bon devant les
flèches enflammées du Malin.

3. Repentez-vous, en démontrant un regret
sincère de vos fautes et en vous en détour-
nant. Pour qu’un changement se produise
dans notre mode de vie pécheur, il faut que
nous voyions la noirceur du péché et que
nous nous en détournions. La prière de
David rapportée dans le psaume 32 sug -
gère un esprit contrit qui n’essaie pas de ca -
cher sa culpabilité ou d’échapper au juge-
ment. « Ce n’est pas le pardon seulement
qu’il demandait, mais la pureté du cœur. Il
soupirait après la joie de la sainteté, et la
communion avec Dieu2. » (Lisez Proverbes
28.13.)

4. Acceptez la restauration. Tout comme les
enfants deviennent timides quand ils ont
été pris à mal agir, ainsi sommes-nous lors-
que nous avons attristé Dieu. Satan se sai-
sit de ces sentiments pour nous amener à
ne voir que nos mauvaises actions plutôt
que Christ et son pardon. Christ ne prend
pas plaisir à punir ses enfants, mais préfère
nous offrir la restauration.

Dans cette lutte pour nos âmes, nous
devons choisir quel sera notre maître (Mt
6.24). Qui choisirez-vous : l’ennemi qui
veut vous voir périr ou l’Agneau sans tache
qui est mort pour vous racheter et vous res-
taurer ?
____________
1. Ellen G. White, Puissance de la grâce, p. 105.
2. Id., Vers Jésus, p. 22, 23.

Le combat ne nous 
appartient pas, 

il appartient au Seigneur.



De peur que nous oubliions… 
le dilemme du péché
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Jeudi
7 mai

OPINION
Ps 51.3 ; Rm 3.23

En plus d’être pasteur, Donnie Mc -
Clurkin est un chanteur gospel renommé.
Après avoir enregistré une chanson inti-
tulée « Nous tombons » (We Fall Down),
il fut critiqué par la communauté reli gieuse
pour avoir fait jouer son clip vidéo sur
des chaînes de télévision séculières. Mc-
Clurkin déclara qu’une chanson dédiée à
l’Évangile avait sa place au hit parade et
pourrait toucher ceux qui ont le plus be -
soin de son profond message.

Toute ma vie, j’ai vu mon père aux
prises avec l’alcoolisme. Nous avons voulu
lui faire comprendre qu’il avait besoin
d’aide, mais jamais il n’a admis avoir un
problème. Ce problème, selon moi, se rap-
porte à ce que j’appelle « le dilemme du
pé ché ». Les médecins ne peuvent pres-
crire un traitement avant d’avoir formulé
un diagnostic. Le dilemme du péché existe
parce que nous n’en comprenons pas la
pathologie. Prétextant que le péché est relié
à un scénario de cause à effet, nous cri-
tiquons le pécheur lorsqu’il ne se con -
forme pas à notre interprétation personnelle
de la volonté divine. La Bible déclare pour-
tant que tous ont péché, mais que ceux qui
se repentent sont mis à part de ceux qui de -
meurent dans le péché.

Dans Vers Jésus, nous lisons : « Il nous
est impossible, par nous-mêmes, de nous
arracher à l’abîme du péché dans lequel
nous sommes plongés. Nos cœurs sont
mauvais, et nous sommes incapables de

changer. …Pour ramener l’homme de l’état
de péché à celui de sainteté, il faut une
puissance qui agisse du dedans, une vie
nouvelle qui vienne d’en haut*. » Dans
son mini documentaire, « Des ténèbres à
la lumière » (From Darkness to Light), le

pasteur McClurkin avoua son combat avec
l’homosexualité et celui de sa sœur avec la
toxicomanie. Selon moi, cette con fession le
rend apte à chanter que si nous tombons,
nous pouvons ensuite nous re lever. De
peur que nous ne l’oubliions, Christ est
mort afin que nous puissions accepter sa
grâce et démontrer un amour semblable
au sien pour nos semblables. De peur que
nous ne l’oubliions… le saint est simple-
ment un pécheur qui s’est relevé après être
tombé.

BRAINSTORMING
1. Est-il de notre responsabilité de faire dis-

paraître le problème du péché, ou notre
mission est-elle de mener des pécheurs à
la repentance ? Expliquez.

2.Christ nous a demandé de faire de toutes
les nations ses disciples (Mt 28.19). Com -
ment y arriverons-nous si nous ne nous
mélangeons pas aux autres ?

____________
* Ellen G. White, Vers Jésus, p. 16.

Le saint est simplement 
un pécheur qui s’est relevé

après être tombé.



« Soyez saints »
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Vendredi
8 mai

EXPLORATION
1 P 1.13-16

POUR CONCLURE
Nous avons un problème. Nous n’avons

pas compris que nous avons été ap pelés à
être saints. Nous vivons notre vie, in -
conscients de la proximité du retour de
Christ. Nous n’avons pas encore revêtu
les robes de sa justice et n’en ressen-
tons pas l’urgence. Pourquoi ne nous ren-
dons-nous pas compte des temps où nous
vivons ? Prenons-nous plaisir à nous dis-
traire sur le terrain de jeu de Satan ? Il est
temps de nous réveiller, de commencer à
appeler le péché par son nom, et de vivre
comme si aujourd’hui était notre dernier
jour ici-bas.

COFFRE AUX IDÉES
• Comparez le prochain programme télévi-

sé ou film que vous regarderez à 2 Timothée
3.1-5. Le texte biblique s’applique-t-il à
votre émission ? En quoi ?

• Dressez une liste des obstacles entravant
votre course chrétienne. Demandez chaque
jour au Seigneur de vous donner la force
de les renverser.

• Avant la prochaine sainte cène, demandez
au Seigneur de vous montrer une per -
sonne à qui vous auriez fait du tort en
gestes ou en paroles. Demandez pardon à
cette personne, puis offrez-lui de lui laver
les pieds.

• Chantez « Le ciel était voilé », Hymnes
et louanges, no 374, puis composez une
strophe portant sur votre expérience de la
grâce divine.

• Notez dans un journal vos luttes quoti -
diennes. Présentez-les chaque jour au
Seigneur en lui demandant la victoire sur
le péché, puis regardez ce qui se passera.

• Faites un graphique du temps que vous
accordez à vos diverses activités quoti -
diennes. Analysez quel pourcentage de
votre journée est passé avec Jésus.

POUR ALLER PLUS LOIN
� Psaume 51.
� Ellen G. White, Vers Jésus, ch. 2, « Il nous

faut un Sauveur ».


